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Il y a d’abord ses remerciements pour le temps d’avant, sans histoire et déjà si riche, de son épouse 

Hedwige, de ses enfants, de sa carrière de cadre de banque et enfin de ce diaconat venu éclairer tout cela. 

Puis il y a le temps du diagnostic, des larmes et de la négociation avec Dieu, qui soudain lui demande 

autre chose. 

Puis les nuits à l’hôpital, si longues qu’il a le temps de méditer la parole de Paul  : « C’est quand je suis 

faible qu’alors je suis fort. » Il découvre aussi ses frères les soignants, si compétents, si proches et si 

attentifs et son voisin de lit, rendu muet par la maladie, qui voyant entrer sa nièce bien-aimée sait tout à 

coup l’accueillir d’un : « Que je suis heureux de te voir ! » sorti d’on ne sait où. 

 

Au milieu de la traversée, tout à coup s’installe une apparente rémission … Panique totale ! 

Comment gérer l’imprévu de ce temps octroyé ? Guy avait fait le deuil de lui-même, que faire de ce temps 

accordé ? Un pèlerinage à Lourdes avec des cancéreux ! Les « serviteurs inutiles 1» de la société retrouvent 

du service pour prier Marie au nom de tous les autres si occupés à courir…après quoi au juste ? 

Le temps de réajuster et la maladie repart. Le traitement est lourd, atteignant l’ouïe et la vue. 

Comment garder du relationnel, comment accepter d’aller encore plus profond dans le lâcher prise ? 

La lumière de Guy est désormais intérieure. Le cœur de « l’enfant gâté » qu’il était et qui négligeait ses 

trésors, a été décapé par l’amour de Dieu, ce Père aimant mais au projet insaisissable qui l’aura 

accompagné tout au long de son voyage. 

 

Ce livre, tout sauf triste, mais plein de lumière sera utile pour nous tous, car, un jour que nous souhaitons 

le plus éloigné possible, nous serons amenés comme Guy, à faire le tri … Puissions-nous recevoir de Dieu le 

Père -  et savoir lire - les mêmes marques de bienfaisante tendresse.  

 

Francis Lapierre – Diacre. Témoignage 

                                                     
1 .  Ces expressions sont bien sûr, de Guy… 

Faut-il être diacre et/ou cancéreux pour lire le livre de 

mon frère Guy de Wailly ? Franchement, je ne le pense 

pas ! Guy nous décrit avec pudeur et franchise le long 

parcours (Janvier 2010 - Septembre 2012) de 

dessaisissement qui l’a conduit vers une mort qu’il savait 

inéluctable. 

 


